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Montendre. Des jeunes de La Maison 
pop’ brisent le silence sur les discriminations 
dans un court-métrage
Canton des Trois Monts. Montendre. Ils sont dix jeunes de La Maison pop’ à préparer un court-
métrage pour le FestiPREV de La Rochelle. Un court-métrage sur les préjugés et les 
discriminations.

Jonathan Antil et Rémi Marquiseau, animateurs jeunesse (au fond), Arnaud Raboutet, réalisateur (à droite) entourés de 
jeunes qui participent au tournage d'un film au sein de La Maison pop'. © M.C.

Parler de ce qui les fait souffrir au quotidien, c’est ce qu’ont décidé les jeunes de La Maison pop’ 
qui tournent un film avec l’aide d’un réalisateur professionnel. Ils évoquent notamment les 
stéréotypes de genre et les différences de culture.

La Maison pop’, un lieu de rencontre pour les jeunes

Ils sont dix jeunes, âgés de 12 à 20 ans, à participer au tournage d’un film à la Maison Pop’ dans le 
cadre du festival FestiPREV qui aura lieu les 22, 23 et 24  mai à La Rochelle. Ces adolescents 
viennent régulièrement à Paroles de jeunes. «  C’est un local pour les 12-25 ans, au sein de La 
Maison pop’, explique Noémie, une habituée. Nous venons pendant les horaires d’ouverture, les 
mercredis après-midi, les vendredis soir et un samedi par mois, pour participer à des activités ou 



simplement pour parler entre nous. Cela nous permet de ne pas rester seuls chez nous, nous pouvons 
faire de nouvelles rencontres, créer du lien.  »

Mila aime particulièrement les ateliers d’écriture. Quant à Zoé, elle apprécie les sorties et les 
différentes activités. «  C’est amusant, c’est créatif, précisent Arielle et Chimène. Nous rencontrons 
d’autres jeunes.  » Hidaya vient pour la deuxième fois seulement, mais elle a l’air d’apprécier 
l’endroit et les activités. Cet après-midi, ils continuent le tournage de leur film. C’est la cinquième 
séance avec Arnaud Raboutet, réalisateur. «  Nous avons passé les deux premières séances à 
déterminer le thème et à écrire le scénario, explique-t-il. L’idée était que chaque jeune puisse 
s’exprimer, que nous puissions garder des propositions de chacun et qu’ils aient un rôle dans le 
film.  »

« Personne ne devrait être moqué pour ses goûts  »
Le thème retenu tourne autour des différences de culture et des stéréotypes de genre. «  En gros, 
personne ne devrait être moqué pour sa culture ou ses goûts  », précise Jonathan Antil, animateur 
jeunesse qui encadre le groupe. Et pourtant, tous les jeunes ici ont déjà été dans cette situation. 
Arielle a été critiquée car elle aime la lecture. «  On m’a dit à l’école que la lecture, c’était 
“claqué” (nul, dépassé, Ndlr) et que plus personne ne lisait  ». Hidaya a été traitée de «  sale arabe  » au 
collège. Plusieurs filles se sont vues refuser de jouer au foot par des garçons qui disaient qu’elles 
étaient nulles et que le foot, ce n’était «  pas pour les filles  ». Timéo a été harcelé plusieurs années à 
propos de son physique.

Rendez-vous au FestiPREV

« Si tu ne rentres pas dans les cases stéréotypées, tu es jugée  », explique Noémie. Ces jeunes 
souffrent de tous ces jugements et ils ont choisi ce thème pour leur film. «  C’est l’histoire d’une 
jeune fille qui aime la lecture et le foot, raconte Arielle. Elle vient souvent à La Maison pop’mais 
quand cette dernière ferme, d’autres jeunes commencent à l’embêter. Elle rencontre alors un ange 
qui l’emmène dans une maison dans la forêt où elle retrouve des résistants qui ne voulaient pas que 
La Maison pop’ferme  ». Mais chut, nous n’en dirons pas plus.

Ce film sera à découvrir prochainement lors du FestiPREV à La  Rochelle et lors de projections à 
Montendre et Montguyon. «  Nous n’avons pas encore les dates, précise Rémi Marquiseau, 
animateur jeunesse mais nous serons prêts puisque nos séances avec Arnaud Raboutet se terminent 
le 5  mars.  » nM.C.


